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TroU ton par eemaioe......
Une fois la semaine............ .....  o.o

Pour six mois.
0.0

Pour anatre m

I
/ Avis de Naissance, Mariage ->u 

Déeèe

Poor les annonces à longe terme 
conditions spéciales.

Edition HebdomiMialre
■ 0.8

JOURNAL QUOTIDIENPour l'année.
Payable d’avance.

LA SW IÉTÉ IN PUBLICITÉ,“RELIGION ET PAT f ? I E ”LOUIS LISSIER, RédacteurI Preprtéfadr,

AKGrYLE HOUSELE VOIE 1- EMlNIN tes, tandis que son adversaire M. 
Manning n’en obtenait que 0,151. 
Les échevins suivants ont aussi été 
élus : Quartier St André, MM. 
Defoe, Carlyle et Hall ; quartier ht 
David, MM. Lamb, Fleming et Al
len ; quartier St Thomas, MM. Car
lyle, Dailey et Drayton ; quartier 
St George, MM, Walker, Wau- 
ghan et Verrait; quartier St Jac
ques, MM. Steiner, McMillan et 
lonstead ; quartier St Jean, MM. 

Irwin, Hudter et Piper ; quartier 
St Mathieu, MM. Jones, Elliott et 
McDonald ; quartier St Laurent, 
MM. James, Franklaud et Turner ; 
quartier St Patrice, MM. Pepler, 
Baxte- et Low ; quartier St Paul, 
MM. Shaw, Saunders et Hastings ; 
quartier at Etienne, MM. Barton, 
Crocker et Johnston ; quartier St 
Marc, MM. Wood, Woods et Deni
son.

LE CANADA
•i" centaine leOn évalue à 

nombre des ferr -n.q li ont voté 
aux élections municipales d’Otta
wa, hier.

Pour peu que c.ia continue, il 
faudra bientôt couipl-r sérieuse
ment avec l’élément féminin, pour 
devenir maire ou échevin dans la

II Ottawa et Hull, 5 Janvier IS86 ,1

QUI SERA RÉGISTRAIRE? Je désire attirer l’attention du publicil

dans nos di partements deMis en demeure de s'expliquer, 
M. McIntyre, président de l’Asso
ciation Réformiste, refuse de dire 
un trail re mot sur la question du 
légistra re. S’il admet qu’il favo
rise la candidature de M. O’Keefe, 
il redoi te le mauvais vouloir des 
Canada ns français S’il ’avoue 
favorable au Dr Si int Jean, il craint 
de se mettre à dos les amis de M. 
O’Keefe.

Serait-il appelé à danser sur la 
corde, que M. McIntyre ne serait 
pas plus dangereusement embêté.

M. McIntyre a promis justice aux 
Canadiens-français. Voilà qu’une 
occasion favorable se présente de 
nous donner quelque chose qui en 
vaille la peine. Qu’il s’exécute.

On dit maintenant que, peur 
échapper aux embarras de l'heure 
présente, M. McIntyre va conseiller 
au gouvernement Mowat de remet
tre la nomination du régistraire 
jusqu’après les élections. Nous 
refusons de croire que cette ru
meur soit fondée. S’il en était 
ainsi, ce truc cousu de fil blanc 
serait accepté comme un déni de 
justice.

Nous n’avons aucune vengeance 
à exercer contre M. McIntyre. Nous 
ne voulons lui prêter aucune in
tention hostile qu’il n’aurait pas. 
Mais les Canadiens-français,i ont 
droit ne savoir s’il entend ou non 
prendre les mesures nécessaires 
pour leur faire rendre justice.

Depuis que ce qui précède est 
écrit, il circule une autre rumeur, 
que si la nomination de M. Saint- 
Jean ou de M. O’Keefe présente 
trop de difficultés, le choix du gou 
vernement Mowat se portera sur 
M. Carlton, beau-frère de l’honora
ble M Fraser. On nous dit aussr 
que le Dr Robillard est l’un des 
nombreux aspirants à la charge de 
régistraire. Tout cela complique 
la situation.

Qualité Siip rieurccapitale.
C’est ce qui, parait-il, existe déjà - 

à Toronto,où M. Howland n’aurait, 
s’il faut en croire la rumeur, vain
cu son adversaire M. Manning que 
grâce à sa grande popularité parmi 
les représentantes du beau sexe.

’1
DE MES

11HTTITHSS I !
LT DE MANTEAUX.ELLES SONT

D’UNE BONN S GROSSE! E
A partir du 2b courant, nous allons faire une grande vente 

complète de l’assortiment de nos Départements do MARCHAN
DISES DE MODE ET DE MANTEAUX.

ET TOIUOUUS

X’a.rfa.i-kena.exrk fro.ich.ee,
Attendu que je les reçois tous 

les jours.

LES FAITS DU JOUR

TOUT DOIT ETRE VENDITH alisax inaugurera un carnaval 
d’hiver le mois prochain.b J va nt l'inventaire, et Von ne regarde pas aux prix.(hire de pommes de choix.

Il y a actuellement 106 cas de 
variole dans les hôpitaux de Mont
réal.

W. BOHTBWIÜ, JUM Chapeaux de Feutre, nouvelles formes, valant de $1 à $1.50, seront 
vendus 50 cents pièce.

Des Chapeaux garnis, valant de 81 50 A 8.1.00, seront vendus de 75cents 
à 81 50 pièce.

Des toques garnies, valant de ‘J 00 A $15.00, seront vendues de $2.00 
a $9.00 pièce.

Tomes les Marchandises oeront ainsi sacrifiées 
au-dessous du prix auquel elles sont évaluées.

MANTEAUX POUR DAMES, DOLMANS, PARDESSUS 
VESTES, JUSTAUCORPS, MANTEAUX ET PARDESSUS 

EN DRAPS d’une variété infinie, en VEAU MARIN 
PELUCHES, Etc.,

Seront Sacrifier à. -vil Prix.

La Vente va commencer le 26 courant.
CONDITIONS : Argent comptant; aucune marchan

dise n'est délivré à moins qu'elle ne soit achetée.

LES MORTS DE 1885A

130 RUE RIDEAU.Les pays européens ont eu à dé
plorer la mort de Alphonse XII, 
roi d’Espagne, du prince Urloff, 
diplomate Russe, du cardinal Nina, 
du duc de Noailles. Les Etats-Uni* 
ont perdu Son Eminence le cardi
nal McCloskey, le général Grant, 
le vice président Hendricks, le 
général McClellan. Notre Canada 
a été sensible à la perte de plusieurs 
membres de son c'ergé, parmi les
quels : Sa Grandeur Mgr Bourget 
et les révérends A. Braun, S. J. B. 
Grandjeu, P. S S. F. Gravel, H. de 
Brie, P. Bernard, O. M. I., N. Lah- 
berté, L. Gill, P. G. Tremblav, J. P. 
Sexton, C. Lebel. Notre monde po
litique a perdu : l’honorable J. E. 
Cauchon, l’honorable J. C. Cha- 
>ais, sir F. Hincks, l’honorable J. 

G. Pope, l’honorable J. Burpee, 
l’honorable T. J. J. I,oranger. Les 
Lettres pleurent : Victor Hugo, Ma 
dame de Saffron David (Raoul de 
Naveryl etc. ; la marine et l’armée : 
le général Stewart, le vice amiral 
Courbet, etc.

A
La compagnie du Grand-Tronc a 

fait l’acquisition du chemin de fer 
qui relie Montréal à Sorel.

La manufac ure de chapeaux de 
Dunlop, à Brooklyn, N.-Y., a été 
la proie des llammes. On évalue 
les pertes à $250,ÜOU.

Lady Macdonald a quitté Win
nipeg, hier, en compagnie d’un 
groupe d’excursionnistes, pour se 
rendre aux Montagnes Rocheuses.

S. S. Léon XIII a vendu lis ca
deaux qui lui ont été faits depuis 
nombre d'années, et a fait don du 
produit de cette vente, £29,000, 
au collège de la Propagande.

M. Charlebois, M. P. P., a refusé 
carrément de prendre part à l’agita
tion rielliste que certains meneurs 
politiques fomentent, à l’heure 
qu’il est, dans la province de Qué
bec.

j> THEATRF ROYâL
Locataire et Direct. J. Il OILBIOIIR 
Gérant, L. Ht»WA RI»

UNE AUTRE GRANDE PRODUC T ION.
Semaine commençant le 4 janvier 1886, 

sera joué le Grand drame Français, par M. 
D.Ennery,

“ USE CIC.. 99

Scènes approprl s.
C’est t’un de nos plus f rt drames de nos

Garanti.
Prix populaires,

Matinées : JEUDI et SAMEDI.

Beaux costumes.\
gg^Noureaux décors par R. J

D. GARDNER A CIE.,
66 et Hue Sparkg.

r
Portes ouver » s à 1.30 p. ni.

Levée du rideau à -.30
Prix ordinalren - - 20 et 13ci« 
Siege# relier te» - - 50 et ZtOcln AFFAIRES LUNDI, 7 DBMBRB.FETES DE NOEL

ET DU

JOUR DE L’AIT !

DE

Le soussigné a transporté aumn
No 113, RUE RIDEAU,UNE RECTIFICATION

Porte voisine du magasin de quincaille
rie de M. BIRKETT, le Fonds de Banque- 
louie de L L. A. ORISON, acheté àM. 1 Côté, président de l’Union 

St Thomas, a adressé la lettre qui 
suit au Free Press : 47| dans la $CHEZJe profite des fêtes de Noël et du Jour 

de l’An pour remercier mes nombreuses 
pratiques de l’encouragement qu’ils 
m’ont donné durant l’année qui vient de 
s’écouler, et solliciter.comme par le passé, 
le patronage du public en général pour 
l’avenir.

J'ai en magasin un assortiment complet 
de chaussures propres à tou.e saison,

Ou a fait sauter une maison de 
réputation douteuse au moyen de 
dynamite, samedi, à Findley, Ohio. 
Les occupantes de plusieurs autres 
maisons du genre ont reçu avis que 
le même sort les attend si elles ne 
décampent au plus tôt.

WOODCOCK. QU'IL VENDRA AA M. le Rédacteur du Free Press, 
Monsieur, D’IEi» REDUCTIONS.

»@-LES MARCHANDISES DE MODE 
seront sacrifiées au prix coûtant.
Etoiles à Robes 

Tweeds,

Ma vente complète semi-annuel’le com
mence aujourd’hui, et les articles dont 
suit l'énumération, pourront être Achetés 
à un énorme rabais, variant de “VINGT” 
à “ CINQUANTE ” par cent au-dessous 
des pr x réguliers :

Marchandises de mode garnies, cha
peaux non-garnis, plumes et fleurs, ve
lours satins, et rubans, carrés de soie et 
de dentelles, articles de fantaisie tout 
laine manteaux doublés en fourrures, 
collerettes en fourrures, et manteaux en 
caoutchouc, toques **n crêpe noir, etc.

C’est une excellente occasi- n pour les 
acheteurs de faire des transactions consi
dérables. Qu’ils viennent assister au 
specucle d’une vente conforme aux an
nonces, en visitant le célèbre nouveau 
Magasin de Modes.

L’on vient de me signaler l'en
trefilet suivant paru dans votre 
journal du 23 courant :

“ Hélas 1 pauvre Tassé.
“ A la dernière assemblée de 

l’Union St Thomas, une résolution 
ayant pour but d’inviter M. Tassé, 
M. P., à adresser la parole aux 
membres de la société réunis en 
séance, et de lui fournir consé
quemment ainsi occasion de dé 
fendre
nement en rapport avec la question 
Riel, a été rejetée.”

, à moitié prix, 
à moitié prix,

Colons, à moitié prix,
Toiles, à moitié prix.

CHAUSSURES EN CUIR,
EN DRAP. EN CHEVREUILS, 

PARUESbUS EN FEUTRE, 
CLAQUES, ETC., ETC.,

QUARTIER OTTAWA

Après avoir un peu hésité, M. 
de Freycinet a entrepris la forma
tion d’nn nouveau cabinet. Son 
programme annonce diverses réfor
mes, entr’autres celles du budget et 
de l’organisation pol tique de l’An- 
nam et du Ton juin.

Manbaux vendus pour ‘|i0 de la valeurBar l’élection de MM. Desjardins) 
Durocher et La verdure, la vieille 
entente qu’un Irlandais serait élu 
pour représenter ce quartier se 
trouve momentanément brisée.

C’est pour la seconde fois que 
survient un accident de ce genre. 
On se souvient, qu’il y a quelques 
années, trois Irlandais furent élus 
dans le quartier By, ce qui laissait 
la minorité française sans repré
sentation.

M, Bingham, d’ailleurs, u’a à 
s’en prendre qu’à lui-même s’il u’a 
pas été réélu. Au conseil, il s’est 
fort peu soucié des intérêts des 
contribuables. Quoiqu’il fût pré 
sident du comité des travaux pu
blics, il n’assistait guère aux séan
ces. Et depuis le commencement 
de la lutte, il a agi de façon à per
dre la confiance non seulement des 
Canadiens, mais d’une partie de s is 
propres compatriotes 
assure, en effet, que plusieurs Ir
landais ont voté contre lui.

Un département de première classe, pour 
la confection des Robes,sousla surveillance 
dtj Mlle. Breen, la couturière par excel
lence d Ottawa, est attaché à l'établi» e-

que je rendrai à un prix très modéré.

Chaussures de fo nin iule A. BLAIS.
(^•pEdR„UcE„inRm„

la conduite du gouverr.e-
failes dans le plus court délai et de qualité
première.

N’oubliez pas de venir me voir avant 
d’acheter ailleurs et vous serez satisfaits. e William.)En 1870, le Canada a exporté 

6.827,782 livres de fromage, repré
sentant une valeur de 8674,480.

L’exportation du fromage cana
dien atteignait eu 1884 le chiflre de 
$6,579,834 livres, représentant une 
valeur de $8,227,62.'.

Je crois de mon devoir de dé
clarer que cette assertion ne con
tient pas un mot de vérité et est 
fausse de la première à la dernière 
ligne.

L’Union St Thomas est une asso
ciation de secours mutuel, et ses 
membres ont eu, jusqu’à présent, 
la sagesse d’exclure la" politique de 
leurs délibérations.

Quant à ce qui concerne M. 
Tassé, il n’a jamais été question de 
lui adresser une invitation spéciale; 
seule, une motion aux lins d’invi. 
1er à notre fêle de dimanche der
nier toutes les iiotabnn 
et politiques de la ville, a été reje
tée, parce qu’elle tendait à intro
duire une innovation dans les cou
tumes de la société.

Espérant que vous voudrez bien 
publier cette rectification, je me 
souscris, monsieur,

39 rue SparksD. GAUTHIER, Bile A. McDonald.463 RUE SUSSEX. LBS ARTICLES DESFIBRINE NATIONALE MODES NOUVELLESti. J. Labtille, DB

PLACAGE D’OTTAWA.Huissier de la Cour Suprême, B. t
RUE BRITANNIA, 

HULL.
NOELOn y fail des placages 'en or, argent et 

nickel au moyen de l’électricité, ou encore 
en argent, oriade et cuivre solides ; 
on plaque aussi des garnitures d’at 
telage et de voitmes d’été et d'hiver, 
îles boutons de porte, des numros de 
ba.icê. eto. On répare et on plaque à 
nouveau les vieux articles de manière à 

j leur donner la valeur de neufs.
Les ordres sont remplis avec prompti-

On mentionne M. L. O. David 
comme candidat de l’opposition 
dans Montréal Est, aux prochaines 
élections provinciales Cette divi 
sion est actuellement représentée 
par l’honorable L. O. Taillon, et les 
électeurs auront sans aucun doute 
assez souci de leurs intérêts pour 
renvoyer M. David garder tranquil 
lement ses moutons

Aux élections municipales de 
Toronto, hier, M. Howland a été 
élu maire par une majorité du 
1,684 voix, enrégist.-ani 7,835 vo-l

SONT 1NSURPAS8ABLES.
Les dames feraient bien de profiter des 

bas prix pour les fêtes du Jour de l'An.

Ma:son de Modes Parisienne
581 RUE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York, 
î octobre 1886

Ottawa, 20 ».»•*

m i

Fabrique et Bureau, 7» rue (tank,
E. BAZIKE el E. ALLAIItE,

If Oct. 18*5— 3m
Ou nous

James R. Bowes
AROHXTSOVB

Chambre 36,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUB SPARKS.

Propriétaires.
I OU TES APPLICATIONS relatives au 

louage des étaux des marc' fis seront 
reçues par l'Inspecteur des marché*.

Des informations et une liste des êta x 
pourront être ob.enus au bureau de l’ins
pecteur, LUNDI, le 4 JANVIER 1886, et 
les jours suivants.

A LOUERVoire etc.
Isidore Coté,

Président de l’Union St Joseph.
Un magnifique logement, tu Ne. SS rue 
Catbcart Hosseaaion immédiate.

Pour ii formations e’adrmer au No. 95, 
rue Calhcarl.

C’est une rumeur accréditée, à 
Montréal, que M. E. S. Rodier va 
être fait sénateur. Ottawa, 29 déc. 1885. Ottawa, 18 avril ins

Blate-U.la al 4a» la Pel«fou» attire» l’eUeeUe* de paikUe aer ■« re»*de etiaealeix BIUTMI «notre laa hamorrleldee • Sofrl.on eerlaloe, remade **o«ret, e» »««
HEMORRHOIDE3 —HANNUM’S SENATINE, LE SEUL REMEDE. rrimQIPAL. 101 R"E SPARKS OTTAWA
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liste Ottawa.... 4 48

Art. à Montréal... 8

.. 2 20Arr. à Québec..

Foo'o

Laisse Montréal.! 9 00 
l P-n.

Arrive à Ottawa] 12 23

Laisse Québec.
P*
10
a?mi5 

li 25

p.m. p.ra. 
4 25 5 32
p.m. p.m. 
8 30 9 00
a.m. a.m. 
6 30 6 30

O ELEGANTS CilAHB CALAIS 
sont attachés aux trains tie vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec |t°ul Halifax, St 
■ Jean et tous les points sur le chemin de 

i Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trams 
I chemins de fer pour Portland, Boston, 

le; points de la Nouvelle-Angle-_
.«JcTION St. LAURENT ET OTTAWA
TÎtase Ottawa

7 00 a.m. 2 00 p m.
4 U5 p m. 
‘2 U5 p.m 
4 10 p.m- 

entre Prescott

Union).
..■Air1, à Prescott..... 9 30 a.m.
-'unisse Prescott.... 7 00 a.m.

10 05 a.m..•Artvà Ottawa
Connection par le bateau 

iûlülensburg pour tous les trains, 
f ^8a*ule ligne directe pour New-York.

(.mliiüMuvelle ligne entre (Ottawa, Toronto 
ot l'Ou^P, ouverte le II août 18t> 1 ; 
L’&tpress du jour quitte Ottawa a 12.3) pu» 
PL pL <« Arr. à Toronto à 9.45 pro 

■JDJLw.ü.du soir quitte Ottawa a 1 '..40 pin 
Arr. à Toronto à 8.30 air

•• du jour quitte Toronto à 8.‘23 an 
12*1“ ? I f “ Arr. à < Htawa à 5.25 j .i. 
fi lift I \ I du soir quitte Toronto à 8.00 j 

il tT„ Xrr. à Ottawa à 4.3s a u
Chars palais élégants sur les trains .lu 

ars dortoirs somptueux sur les

à 8m lb’s ."ails poui 
>eBroîifritie'dt lo chemin de fer du Gran-I 

ftâdfc-l'lauset.pour le chemin de fer Ulica 
m l Black River et ses nombreuses con

amMtalgM^r 1» sud et l’est.
pour Chicago et tous les 

eint%lt JlUMWJ >ud-ou"bt et noi .t-ouesl.
du passage, le: 

A»id»s le char-salon, la table de 
^/épârt «tes trains pour le haut de l’Ottawa 
et toute* le* autre» stations locale» et au- 
ixo iititormafcmn» -Qucernant tes passager.) 
C>f>iW, tir—T"1 des billets.

iraitn dj
Oonnw

A*éii »-um
2Si8M*iaifll8in

Vr,..W»,YTK
Svtntan d an t-généra

1 des passagers.

VANHORN^

AWrtr.

LE BEPO> DES FATIGUES

Vous qui êtes fatigués, insou- 
ciants, sans espérances qui soûl 
frez reqrenez couaage. Si vous 
supportez des douleurs indicible 
et si vous redoutez même^ la mort, 
soyez sans inquiétude. Cette pre
paration presque miraculeuse con 
nue des Eats-linis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana
da et est souveraine pour la guéri
son de toutes les maladies des 
rains -t de toutes les affections de 
foie. Essayez la sans délai.

PETITE GAZETTE
Chez M. Lament Duhamel voue 

assortiment de vian-trouverez un 
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi; 
die, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouravoment 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

—Si vous souQrez des a liée tâtions 
billieuses, maux de tête ou indiges
tion, umployez les Pillules île Noix 
Longues de McGalr. Prix '25c. la 
boite. En vente chez C U Dacier, 
F et HMacCarty Ottawa.

Sirop des Enfants du Dr Coderre— 
Le seul sirop calmaut reconnu par 
la profession médicale, l’rix 25c. 
ta bouteille. En vente chez G. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

UN demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya- 

J de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air a gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu m 
pouvoir lie sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis la à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, labriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
i The Canadian Air G as Machine 
Manufacturing Co., 1I5 rue Saint- 
françois Xavier, Montréal, 1‘. Q.” 

9 ort ,a

geurs

,BtllMléttoVv'l'lTif ; i's&'p

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE ’COURTE

ENTRE

Ottawa, Quebec
ET MONTREAL.

1~ S- l.i

• Ü II II 1*i W H
TàBLBAD DIB HBB

»

LE CANADA. 5 Janvier 1885.

PETITE VEROLE ! N®||VeMe AnnonceL’OCTROI DES TERRES
accordé au

CHEMIN DE FEU DU

Pacifique Canadien
Le soussigné remercie ses nombreuses 

pratiques, pour l’encouragement liberal 
qu’elles n'ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd'hui 
il a le plaisir de les informer qu’L "lent de 
recevoir

10,000 pita de Tapisserie Chinoise
Nouvellement importée, avec aussi un loi 

de patrons fleuris pour chassis’ Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argentf. 
Livret de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un hss 
meut complet de CHAPEAUX du Pi 
TEMPS et de L’ETE, à très bas nrix.

Verreries, Bijouteries, etc., ue prern.e 
choix : Vaisselle anglaise, à très boi 
marche.

Un continue comme ci-devaut à reui 
teindre et repasser toutes sortes de fo 
res, à des prix modérés.

EDOUARD TH-.REAU,
290 Rue DALHOUklF.

21 Nov. ’84

»< * marqui s peuvent être effacée*.

Maison LEON & Cie.%
ttenham Court Road, ) LONDRES, 

rue High, Stratford, j Angleterre;
Parfnm enn de S. M. 1» Heine,

51 To
CONSISTE EN

Suuerhre, l’ralrlrs à Blé et Terri » à 
Palurages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.

Ont inventé et patenté cette préparation
L’OBLITi RATEUR !

qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffentive, ue cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
ac tère nuisible. Prix : $2.50.

Terres à bas prix, à proximité du che
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS ME-.ANGES DK 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, etc. Un peut acheter une R IN

(llHïveiix Nuperfliix.
Le remède cpilaloire de LEON et Cie . 
enlève en quelques minutes les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; les che
veux ne repoussent jamais. Ce remède est 
très-simple. Instructions complètes. Re
mède envoyé par malle.

Avec ou sans conditions de Culture,

selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou d’etablissement, è prix 
faciles, basés sur une inspection minu
tieuse des examinateurs île la Cpmpagnie.

Si la vente est laite avec condition de 
culture, UN RAISA IN de la moitié du 
prix d'achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Term en de l'aie meut :
être faits en

Prix : $1.00.
«tO. W. sHAW. agent général

219Jroe Tremonl, Boston, .'lus*.
21 sept 1885—la.

Alix Inventeurs W:si FuiteJ. Coursolle & Cie.,Les paiements peuvent 
plein au temps de l’achat, ou en six paie 
ment s annuels, avec intérêt. Des Dé ben 
tures de Terres peuvent être obtenues A la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de \ rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiement 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets. 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné pu à John H. McTavish, Corn 
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau,
CHARLES DRINK WATER, 

Secrétaire

Sof/ictteurs de Brevets (TInventa* 
Dessins tie Fabrique, Marquei 

de Commerce et de Bov 
Agences et Correspondants aux Ut» <s« 

Unis, en Angleterre et en France.

:o:
N«»»* venons de recevo r 1« 

>m* l>el axsorlinient 
toile*

n mi* ele importe en Canaibi

peinte* et doree 
leneire* uni ail

J. COURSOLLE & Oie.,
Chambre Victoria, 

v is-à-v' e bureau des Brevets,
OTTAWA, Om

JACOB KKKATT
•i P.—Boite 68. 

9* Fév 1883 MAGASIN PALAIS DE MEUBLES
:in hui: rideau.

N B.—Voyez le^ échantillons de 
i es toiles dans ma vitrine.

SPRUCINE
13 mars 1885—la One des meilleures prep*j 

rations offertes jusque 
au public, pour le sonl&p ■ > 
ment immédiat et la gv - 
riaon de la Toux, du Rhum* - 
de la Bronchite, de l’fi • - 

a Group» e 
aladies de > 
'unions, 
t ut à 25 p-

Ohimiet e,
Montréal

PiiliiU de Noix Longues Composée Après l’inventaire fait notre 
stock nous avons décidé d’offm 
nos marchandises à des réduc 
lions de prix spéciaux, pou» 
ARGENT COMPTANT.

t De MctiALt
Reotmverlet

de toutes les ma 
Gorge et des Fo 

A vendre pai 
50c la bouteille. 
B.E.McGALK,

Pour la guér 1 
son certaine d 
toutes les afle< - 
tiens bilieuset 
torpeur du toi<, 
maux de têt -, 
in di très tion 

. rfÇ étourdissement; 
et de toutes te 

r lo cuvais fonctionir

£j
æ > N.B.—Nous garantissons que touiur 

ces marchandises valent let 
prix fixés. Pas de deception.

% iiieilt- Hotel du Canada
malaises causésses causes pa 

Bnt de l’estoma».
Oes pilules sont o/tetr. n t recommande* 
mme étant un dos ,-lus sûrs et des plu 
caces remèdes contre les maladies piu 

hant mentionnées. Elles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un puissant purgatn 
pouvant être administre dans u impor 
quel cas, elles ne contiennent aucun» 
ces substances délétères qui pourraien . 
rendre préjudiciables à la santé des entan 
ou des personnes âgées. Les Pilulbs d 
Noix Lonqokb Composées, db MoGalb, 
préparées avec soin, avec un extrait 
centré, tiré de la noix longue et c 
avec d’autres principes végétaux, 
niôre à les placer au premier ran 
toutes les pilules stomachiques 
sent offertes au public.

B. E. MoGALE. Chimiste
Montre*

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as
socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r--prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant < ontinuel 
ement en rapport avec les marchands de 

bois et les conlructeurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui i s’engager au prix le p us

mmi caüpbkli & (n.
effi RUE O’CONNOR.

4 décembre 1884 lar:

F u m r. z
LES C IO,%RESRENAUD, proprietaire.

No 56, 58 et 60 Rue Mu-a ,
A.

bin

rang par
jusqu’à p

16 lèc

CABLEa>. A. Gliiver
AVOCAT.

ETBureau.—Encoignure des rues Rideau . t 
Sussex .Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

MT ARGENT A PRETER
» Utawa, 3 janvier 1883.II PADRE1J. L. «IINOOS, L. L. B.

AVOCAT
124 Rua PRIRCIrALS, Hull 

45 Rue MT) RR Ai, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

LjJJJOS. SENEGAL
MANUFACTURÉS l’ARENTREPRENEUR

DF POMPES FUNEBRES S. DAVIS & FILS
IIIIUIItiL.

COIN BBS RÜBB

York et Dnlhousie,
OTTAWA.

CHEMIN DE FED INTERCOLONIALCrêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis. A Roule de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le (àanada et la Grande 
Bretagne, e» Roule directe entre l’Ouest 
et tous les points du b s du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, File du 
Prince Edouard, le Cape Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouxeaux et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chv.'s-dorloirs font 
partie > e chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle- 
ter e ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avari’-midi à Halifax, en partant 
de T ronto Mercredi apiès-midi.

Les expéditeurs de grains et île marj 
chaddises trouveront au port d'Halifax 
tûui»‘s les commodités desirables pour 
l’embarquemt'ul de leurs effets.

Dept is des années, l’expérience a dé
montré que l lntercolonial et les lignes de 
paijuebots itui font le ter vice entre Hal 1- 
lax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide (‘titre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fi et.

Toutes informations relatives 
taux -le iransj ort de fret » t de pa stagers 
I eu vent être obtenues en s’adressant à

3 déc.

Bureau (l’Agent d’InmienMe
MACDONALDTHIS IS YOUR OPPORTUNITY

NO 9 RUE ELGIN.Do you want 
plendid, ÉTABLI 1884.

handsomely 
bound story 
book? You 
can have your 

» choice out of 
Sthe
Z are published 
^ if you will ob

tain two sub
scriptions for 

* The Weekly 
Mail. A cata
logue of stan
dard and mis
cellaneous 

publications, given ae prizes for getting up 
dubs for The Mail, will be sent to any 
address upon application. There is no boy 
or girl, young man or young woman, among 
you who cannot secure a handsome lot of 
hooks this win le

ver y little 
if you will 

ake up

m ,6
best that

A. B. jHAUDONALD,
Encanteur de la '<eine,

RESIDENCE,........253 TCHOLA

Aux Cenlracteur? et Autres.
A l’f'tablissemenl du si ussigné, vous 

trouverez des chassis, portes, pereienn- s, 
lflvtes, bois à finir pour maison, etc..

Peintures, huile, vitres, mustic, etc , .) 
des prix très mo-l»‘réB

WUUDjuANlj
No. 38, RU JE BRSNJiRRR

(Près du bassin du Canal.)

E KiN» Agent de billets,
.' i uc S|arks, Ottawa.i

effort, 
only m 
your minds to it. 
The books are 
splendidly bound ^ 
and are the pro- i 
d notions of the 'Z 
best known au- . 
thors, which is a j 
sufficientguaran- 

ey will

Ktlbhhi b. Muuuih,
Agent pour les oassagers et le fret de 

/( uest, 93 bite Rossin, rue York, 
Toronto.

U. H/1TINGKF,
Suiinlendum généial. Macdougall, Macdougall & Beltcour)

AVOCATS, PROCUREURS, 
Agents pour les affaires c 

prénie, le Parlement, et des 
au Canada, ac.

“ ScotUbh Ontario 
rues Sparks et Elgin, OtUwa.

Hom. Wm. Macdodoall,
Frame M. Macdocoall.

N A. Bklcodrt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belceart, membre du Barreau 

d’Ontario et de ee it de Québec, s’occupera 
aussi des affaire reoworant son attention

i h*l di cl êin-i. d»* 1er
, l' I 13 Nov. IB

de la Cour Su- 
DépartementsHotel du < astortoo that th 

not only 
amusement bao 
i ut a source of pro
fit. The Weekly 
Mail is the most 
popular weekly nublished, and is only One 
Dollar a year. It has now over 100,000 sub- 
sen hers. Specimen copy and prize list sent 
ferae. ~ Address Tsa Mao. Toronto, Canada

451 et 453 rue Sut sex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonn»* table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôt-1 
Prix modérés. Ln téléphone est attaché 
a rétablissement.
li, IHEVRILR. proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884.

Chambers ’’ coin des

C. R.

iî

IPUS Dl ( AL14TIKLE CHAPBON

LiOKÂWANNA, (KRTIFinTS SUR CERTIFICATS

oi; riti nicit choix

chaque jour, tout frais tiré 
des mines,

A boni et en Char» seulement

lias prix, qualité garantie.

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. CVst incoutesU- 
blement le meilleur remède cumul 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

(Vue l’on en juge par les certifi
cats suivants :

iv-l importe,

J. G. BüTTEli WORTH&Cie Montréal, 29 janvier 1884.

Monsieur C. D. Giriux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal.HO RUE SHARKS.

V■ Monsieur.u a Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en a-réter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout s les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on pe it le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation 'essayai la 
Vai.khia ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avo r use trots boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’aupuravant. C’est 

plais r pour moi de pouvoir vous donj 
tier cette faible marque de reconnaissance, * 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
ervir de la Valeria.

Voitures! Voitures!
Voilures couverte* ou decouvertes, 

Pliaéious. Rockaways, Express, 
Chariots à pain, etc., etc.,

Faits à ordre, a' es soin et promptitude. 
Je répare ausi-i les voilures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection d- mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d'œuvre que sous 
celui île la solidité et du Oui.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

It
Aubkhi Larose, 

No 624, rue Notre-Dame ouest, 
Montréal.

ALFKED MATHIEU Saint-Thomas d’Alfr d,
Comté de Prescott.No. 380 rue Clarence, Ottawa

24 juillet 1885. Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholkttb,

la

fiipp ois tnMs ou llr Gooefre

If-y- . Ce sirop est prépt

SS
■\ TV W 'î ,iQ Vicv •

sirop dea „

ü#

Cultivateur.

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olette et Nelson,

Pharmacien*,
Montréal.

I

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une bo te et le résultat a été tel que mes 
cheveux :ont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent ea faire l'expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valeria

O entions calma 
offertes aux me 

pour conserver la santé de lemi 
il peut être douné avec ’a pin 

nde confiance aux enfants dans les est 
Colique. Diarrhée, Dyssentent, 

Dentition douloureuse, insomnie, Tou>« 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop 
n’en achetez point d’autre.

Eu vente par tout le Canada et. les Etatr

Seul proprietaire 
8. K. MoGALK

èn
de famille 
enfants ;

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.du Dr Godbkrb et

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che 

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma..e VALE
RIA trois lois, n és cheveux ont ci ssé de 
tomber.

Dm
R1X. I.A BOI1TE1I.1.K,

1 4
Chitnis

trèalil..i
3

L. Béi.a.ng
Photographe,Photographies

GRANDE REDUCTION
St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883

Je cet tir.e que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez Ionl \ >L.IS SiTLEWM -igs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai enqiloyé qu’une 
boite de la Valéria. Je suis âgé de soixante- 
ijuatr ■ ans.

Photographies grant eur

CABINET F. X. Bougie.

$2.00 par Ooz. Milbury, K.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et l’éludes plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir cha- v« ; en quelques semaines, je 
pt rdis tous mes cheveux lu sommet de 

part de mou malheur 
cousin, qui m’expédia doux boites 

d’une pomraide inventée par lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la

CHEZ

IDorion <&
Delorme

140 ht Soarks et 569 Due Sussex,
l i tête Je fis alors

Coin de lh rue Rideau,
OTTAWA. prescription, je le dis, je 

m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me fit fa<re t’essai de La F«- 
lèria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tète. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, &. 
tout, au moins eu g. ande partie ma ch 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comine 
moi, ont eu le malheur de perdre -leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure d > 
toutes les pum nu des, La Valéria.

18 Oct. f-4 lp.

J. B.
Peintre Décorateur et Tapisss! /

VIENT DE RECEVOIR

AO.
ROULEAUX DE TAPISSERIES

4do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché quo partout ailleurs.

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS L. P. Chanpag.nk.”
DK

Montréal, octobre 1883,
Je, svustigué, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure if y a deux ans, j’ai 
essayé d • tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
lie m’en servir.

J’en achetai une boite ch z MM. La vio
lette et Ne son. pharmaciens, rue Notre- 
Dam»’. C’est M. Laviolette lui-même qui 

l’a vendue, et il pourra attester que 
i ni or —il a en / ron six mois—com- 

plcu meut Chauve. J oie suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les ch veux étant plus 
Uns. Tous ceux qui me connaissent 
comme moi émerveillés du résultat.
Je suis gardie n de la barrièie de la Côte 

Saint-Antoine, tt je serai heureux de don- 
t I® preuve de tous les fans que je viens 

d’attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’au.eur de cette merveil- 
leure découverte.

TOUTE COULEUR.
M. A RIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faite?, ainsi que le travail rie ses 
employés.

VAWlYATiUN CO.HPlh.MMRB
par le presrut duuné, que le 

Santé local a décidé d» motive 
en force les clauses du chapitre 191 des 
Statuts révisés de la province (l’Ontario, 
concernant la vaccination compulsoire. 
Bour l’avantage du public, les méde
cins dont les noms suivent, nommés vacci- 

publics par le Conseil Municipal, 
toi s les jours, (ies dimanches cx- 

), à leur bureau respectif de 2 h A 
s de l’ai rès-midi, pour remplir les 

leur charge.

Avis est
Bun de l>

ut.

POUR LA SECTION OUEST DI LA VILLE :
M. le Dr B. Small, 538 rue Wellington 
M. le Dr S. W right, 80 rue Queen.
M. le Dr A. Trudel, 380 rue blater.

r„ÜR LA SECTION BST :
M. le Dr Voligny, 122 rue Clareace.
“• • gr Powell, 19» rue Ridesu.
M. le Dr Hunier, 144 rue York,

A. RUBJLLARD, 
Ofldwr de saaté

.

Pihrrk Deur,

Bnvente chez tous be pharmaciens.
B® gros par it ffARVBT, Imite 11 

M outréal

i

:
l :;

Details

LETTRE 1

J’eus ( 
prier eur 
étaient p 
lues deiu 
■ usai de : 
mon eor[ 
;(ieu m -1 

ger, je n 
premier c 
rendre a 
pour y 
confrères 
di-Saint.

A part 
le, l’on ni 
|ours à 
l’on enlei 
qui appre 
Âméricai 
raît-il, bii 
n’empêcli 
tout le te 
pas, le ta: 
1er tou.joi 
lour et ni 
vacarme i 

que i 
avait clia 
vre vieil!- 
tuer.

J’ai par 
Monseign 
de tout c« 
que me d 
voyais ; 
leurs dan 
sacrilèges 
seigneur, 
reur de t 
de leur 
vraiment 
les profan 
y mêlaiti 
Ils ont dr 
de nos de 
ments de 
représent 
effet que 
quinzaini 
sorte, la t 
de breloq 
ment bai 
d’une sov 
couvert d 
d’or, tel a 
Bref, tout 
deux père 
leurs égli 
quelques 
que des 1 
nouille oi 
sauvages 
payant.

Je leur 
lontiers s 
tager le s- 
Marchane 
même ces 
repentent 
ces hom 
maille à ] 
ma foi, ta 
ne pouva 
sans voir 
cou de qi 
ou une êt 
mois que 
fer, j’ai ei 
sans mot 
passer et 
un jeune 
be autrefi 
nant sou 
taille du

Ne sacl 
du piège 
nos Mont 
le dix ma 
lers avec 
rent à 1 
nombre d 
à conditù 
familles 1 
ner là d’o 
partir, c’e 
Car, se di 
fois nos i 
nous sau- 
mes quar

Malhei 
étaient ai 
deviner 
d’ailleurs 
eux, qu’e 
ils metta: 
même da 
sauver, 
toutefois 
coûter de 
belles rs 
saient no 
d’accepte 
leur offre 
té pour 1 
tourner :

me

»
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des Cures pourquoi
DES A

Maladies des Rognons '/
ET 1

Des Affections du Foie
OIE, les'intestins et le! ROGNONS*

Parce qu’il débarrasse le système des hu
meurs viciées qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaires, des maladies 
«lieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 

morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes. 
ffÊTOECl EST BIEN DÉMONTRÉ'^.

IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT

LA C0FRHCMDE3^ct'lcC RHUMATISME
ant fonctionner librement tous lesEn fais organes,

PURIFIANT AUSSI LE SAN®
système sa vigueur normale 
chasser la maladie.

et donnant au

DES MILLIERS DE CAS 
les plus graves de cos maladies ont été sou- 

lagésot.en peu de temps 
RADICALEMENT GUERIS. 

Prix. SI, sous forme liquide ou en poudre. 
En «ente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
Richardson A Cle., Burlington, Vt. 

Envoyez un timbre et vous recevrez un 
Almanach pour 1884.

Wells,

1VAU
RTIFICATS

l’opérer des 
i n co n let- ta- 
lède connu 
les cheveux

les certifi-

tnvier 1884.

armacien, G01 
est) Montréal.

iborulamment 
iblait pouvoir 
a is esseyé les 
> les pré para- 

bon résultat, 
e il le devenir

in ’essayai la 
a arrêté coin
seconde, mes 

repousser et 
es, j’avais une 
uravant. C’est 
oir vous donj 
iconnaissance, * 
ui auraient le 
heveux de se if
i Laross, 
Dame ouest, 
ontréal.

d’Alfr d, 
de Prescott, 
s la pommade 
lieveux sur ma 
ante-trois ans.

yCultivateur.

janvier 1884

1

«’envoyer 6 ou 
ni ai fait usage 
été tel que mes 
is épais. Plu- 
que cette pom- 
die chevelure, 
mce. Je vous 
ilicat en faveur

iule de Kent.

15 mars 1884 
ix ans mes che 
i et après que 
minai.e VALE- 
ux ont ci ssé de

)

1

ographe,

1 janvier 1883

ta m’a été très 
le mes cheveux, 
trtie chauve des 
clairs. Je dois 
mployé qu’une 
âgé de soixante-

X. Bougie.

23 déc. 1882. 
ir la présente ce

rv-vingt-un, par 
’études plus ou 
petit à petit de
es semaines, je 

lu sommet de 
de mon malheur 
dia doux boites 
par lui et appe-

on, je le dis, je 
je l’avoue, je la 
encore plus dou - 
isir de ravoir ma 
'essai de La Va- 
a surprise, après 
, d voir comme 
iix couvrir toute 
ôte. Je redoublai 
ance et île ponc
es, j’avais, smon 
partie ma ch

lissauce de cause 
ceux qui comme 
de perdre -leurs 
la meilleure d i 

Valeria.
P. ClIxMPAGXK.ÎÜ

k
octobre 1883, 
avoir perdu oom- 
y- a deux ans, j’ai 
is possibles mais 

l’annonce de la 
j’eus la curiosité

ch z MM. Lavio- 
îieris, rue Notre- 
Lte lui-même qui 
rra attester que 
six mois—com- 

; suis servi d'une 
il pour me rendre 
is, un peu plus 
veux étant plus 
connaissent sont 
u résultat, 
irrièie de la Côte 
heureux de don- 
fans que je viens 
voudront se ren- 

irliticat de mou 
slice et en recou
le cette merveil-

h

Pierre Dsn?.

îharmacien s. 
iHBT, boite 11

LECANÀBA.5 Janvier 1886 .

“ J’ai M>nll(vt ’pouvait leur être accordée, ce 
jour-là même, attendu qu’il v
aurait à cela certains inconvé- è^T. "ïa"*
nients ; mais, par exemple, au mandé les - Amers de Houi ju," 
campement suivant, tout s’ar- J’en ai consommé deux b iieiile- 
rangerait au gré de leurs désirs sMÆ
Au campement suivant, c était1 lUoul „„h j. D. w» uer, Buckner, 
encore la même histoire, et tou- Mo. 
jouis la même histoire. Bref, 
de campement en campement,et 
de promesse en promesse ils 
finirent bel et bien par nous Amers .le 
amener jusqu’à la Butte des 
Français, après nous avoir man
ge une trentaine de nos bêtes à 
cornes, et s’être accaparé une 
bonne pa : l

C’était d.m ici qu’allait avoir 
lieu la fi: in .1 ' grande danse a™“i que je ne’l'ai jamais éi 
depuis si long temps annoncée. Que vous aurez betucoiip »
Cela se fit le i ti de la Pente- *»£,*“* 
cote. J f vais < ;i la veille une Quiconque! • 
communion générale; mais, voir plus.de détails su * ma g «prison peut
malgré cette consolation, cette ' \vtiUams?n ?otî uSh Street, Washington, 
1 ge de médecine me laisait mal 
au cœur ; et c’est pourquoi le 
jour même, nous commençâmes Je considère que votre emede est le 
une neuvaine à l’Esprit Saint, meilleur md existe pour l’indigestion, les

pour tâcher de compenser au El lft débililà ,ies nerl, J’arrive
moins de notre mieux, par nos Du sud en quête de santé et je trouve
faibles hommages à cet Esprit que no» Amers m'oni fait plus rtc

Sanctificateur, le culte impie g„“t'cute autrechoee;
qui allait être rendu à son enne- li y a un mois j’étais extrêmement

mi, dans cette loge de médecine. ^ mareher. Main
Le soir même,la danse commen- tenantj6
ça, et elle devait se poursuivre Gagne des forces, et
pendant trois jours consécutifs, un jour slns ,,u, je
sans boire ni manger. reçoive des compliments les sur progrès

Un homme perché sur le haut apparents de ma santé et ils sont dûs aux 
de l’arbre sacré qui soutenait ia Amers de Houblon '^-WicklUle Jackson, 

loge, pleurait à cœur fendre, ^-Les bouteilles qui ne portent pas 
demandant la victoire sur les une étiquette »;an*cbe marquée d’une 

rm]<rpa En bas dar.8 la touffe verte de Houblon sont de la conlre- capots rouges. ÙU oas, uai.s lu n Rejetez l0.,5 les remedes sans va-
loge, un cœur de chanteuses et le»ri empoisonnés, qui s'offrent sous le 
le tambour réglaient tour a tour nom de “ Houblon ” ou “ Houblons 

le mouvement des danseurs.
Ceux-ci debout dans leurs pe

tites cases disposées en hémicy
cle, sautaient en cadence,comme 
des marionnettes, sans décoller 
leurs pieds de terre, et en tai
sant entendre, à chaque saut 
qu’ils faisaient, un certain sitfle- 

d’un chalu-

Oetails inédits sur l'Iniurtctloii VIN » lEXTRAIT de FOIE oe MORUE
I Dépôt «entrai : 1

PARI»
} St, faubourg Montmartre, tl |

De toutes les maladies. imaginables 
Notre

.m'a renom-
So vend

ttti usui U bénit» rUnucM 
et lnnih«.

LETTRE DU RÉV. PÈRE P. LEGOFF

Le VIN à l'Extrait de Foie de Morue, préparé par M. CHEVRIER, Pharmacien de 1" classe, i Pari» 
poffléde i la fois les principes actifs de 1 Huile d, Fois.de Moru, et les propriétés thémpeutiquufl des préparations alcooliqn»! 
— Il est précieux pour les personnes dont l'ustom^c no peut pis supporter les sulwtances grasses. — Son effet, eomme celui de 
l'Hull, de Fol, d, Moru», ,-st souverain contre la Scrofule, le Rachitisme, l'Anémie, la Chlorose, la Bronchite

et tmitis les Maladies de poitrine.

‘Suite!

J’eus donc la consolation de 
prier sur le bord de la cave où 
étaient provisoirement inhumés 
mes deux confrères, et pus voir 
- ussi d.- mes yeux la place où 
mon corps aurait été étendu si 
i lieu nv m’avait pas fait chan
ger, je ne sais comment, mon 
jiremier dessein, qui était de me 
rendre au lac La Grenouille, 
pour y passer avec mes deux 
confrères le grand jour du Jeu
di-Saint.

A partir du lac La Grenouil
le, l’on ne resta plus guère deux 
jours à la même place Car 
i’on entendait parler des soldais 
qui approchaient et point des 
Américains ; et l’on était, pa
raît-il, bien inquiet. Mais cela 
n’empêchait pas, par exemple, 
tout le temps qu’on ne marchait 
pas, le tambour et la danse d’al
ler topjours bon train. C’était, 
jour et nuit, dans le camp, un 
vacarme d’enfer, et je crois mê
me que c’est ce vacarme qui 
avait chaviré la tête de la pau
vre vieille que l’on venait de 
tuer.

J’ai parlé, dans mon rapport à 
Monseigneur Grandin.un peu 
de tout cela, et aussi du dégoût 
que me donnait tout ce qne je 
voyais ; et, commençant par 
leurs danses superstitieuses et 
sacrilèges, je disais : Mais, Mon
seigneur, ce qui ajoutait à l’hor
reur de ces danses et achevait 
de leur donner un caractère 
vraiment satanique, c’étaient 
les profanations que les barbares 
y mêlaient. Le croirez-vous ? 
Ils ont dansé avec les soutanes 
de nos deux pères et les orne
ments de leurs églises. Vous 
représentez-vous bien le bel 
effet que devaient faire une 
quinzaine de démons de cette 
sorte, la tête ornée de plumes et 
de breloques, le visage affreuse
ment baibouillé, celui-ci affublé 
d’une soutaine, celui-là le dos 
couvert d’une chasuble en drap 
d’or, tel autre d’une chape, etc. 
Bref, toutes les soutanes de nos 
deux pères et les ornements de 
leurs églises y ont passé, sauf 
quelques voiles et manipules 
que des Métis du lac La Gre
nouille ont pu arracher à des 
sauvages moins pervers, en les 
payant.

Je leur aurais pardonné 
lontiers s’ils m’avaient fait par
tager le sort des Pères Fafard et 
Marchand ; et je leui pardonne 
même ces profanations s’ils s’en 
repentent. Mais si, pour toutes 

horreurs, ils ont un jour 
maille à partir avec ia justice, 

foi, tant pis pour eux ! Je 
ne pouvais sortir de ma loge, 

voir flotter au bras ou au 
de quelqu’un un manipule 

étole. Pendant le long

Je vous, adresse ces q> .ques lignes
comme

Gage de reennaissaue pour vos

VIN a l EXTRAIT de FOIE de MORUE CREOSOTEJ’dis 'Itert
De rhumutism • enflamma ■ re 
Pendant près de

éos

• Houbloi.

Dépôt gdTiôra.1

21, Faubourg M
.1 cine ‘n'a.»t aucunehepl a cm

semblé me fair - du

Jusqu'au mement où je p 
teilles de vos Amers e Hoi on, et a mu 

suis ausi uie:i aujour- 
.l’espère 
succès

ont martre, 21

La Créosote de Hêtre arrête le travail destructeur de le PhthUir pulmonaire, eer elle diminue l'expectoration, 
reveille I appétit, fait tomber la lièvre, supprime Ica sueur». Se» effets, oombinêa avec ceux de l'Hall» de Fell de Morue, 
font du Vin à l'Extrait de Foie de Morue créoaoté de CHEVRIER,

____ ________ PHTHISIE déclarée ou menaçante.

<!«3 nos charrettes. - deux bou

le remède par excellence contre 1a

Tapis, Tauis, Etc

iAiSQNlE TAPIS
APÉRITIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS 4 DEPURATIFS

£/* Ils guérlsacn* et préviennent les maladies qui se i attachent A
t r*swoOBOEM»ï»TiiinmieTX*r»,ieUeeqiio: Mungue
Il GRA1ISS \* d'appétit, Hlgr ine, Constipation, Amuu 4m JNIe, 
ï ( • de Santé J Convention» d<> t'oie, d h Poumon et4u tUiteea.Hi.
*\ A.. rlra,4on, Z TRKS IMITÉS BT CONTMtraiTS

au docteur jm Exiger retiqaettr ci joiite en 4 couleurs, me le sot VÉRITABLES 
VxI r.UIC,K /jF V éOlâl/2both V k *in»)—Str. dt>otf(l05graint: Mtatii.uipiMb. 

---------Québec:*U LOI-lNèC*; .W«>ntr*«I/LA?10Lim& lEUûi.***** BT Ie»tIBCIl'âl.Kt» l'M.XUMACIES OU CANADA

• serait désireux d'a-

D. G

D'OTTAWA.
grand assortiment, les 
rs, et l -e plus bas prix en

fai t de

A

lu. pict.ci
I COGNAC I r
■ La Maison accepte des Agents sérient ■ i > ■? j y V

. . rviaris, Hidcaux,
Coriidi**, Vole*» tiurniliire» 

et Menhle- «le tonne *ort*.

u la

MAISOH DE TARIS D’OTTAWt
I is Hut NVAHMN.

/■r/yy&s

vy/ÿ-7'
SHOOiiBRED et Cie

Ottawa, 17 Déc. 1883
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m _>"xÆvAï,

ïl<

CHEMIN l)B FER
fi ’TV.IDA ATLANTIC” mmi\ ds u nos.

LA
CHAMPAGNE ! VINS tt CHFRCHBS, 

CIGARES 1
Un asm liment complet de liqueurs 

choisies et cigares, vi<*nt d’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Litjueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brlsson 
\yala, Cliateau-d’ay, I. H. Mumm, Char 
trouse, Kummcl. Benedictine, Curacao 
Moi ask no, Vortmoulh, Torino, Kau-de-Vio 
Gin, en futo ot en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptement o ùcutés, elfels 
i.vrée à iomicile.

VOIE la plus COURT L
K NT RK

DIT»WA hTimmKKAL 
El tous les points à l’est.

REMEDE INFAILLIBLE
«w> — POUR —

LES MALADIES DES ROGNONS 
LES AFFECTIONS DU FOIE 

La CONSTIPATION, les 1IEM0R- 
RUOIDES et les MALADIES 

DU SANG

Poudres de Condition d'ASexander
BOn.KN POUR l. N KOUS i M

«T AUI RKS

U KD EDI X ES CELERREf
PO UK LUS

Aoknt a Ottawa —('. STIIATTOX. 
Coins des rues Dalhousie et Suint- Patriot 

a VIS.—Les médecines ci-dessus, céle 
cv bres dans tout le Canada pourleui 

efBcacité, ne se trouvent que chez M. G, 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir «’article vé

ritable chez v LAPORTE, rue Rideau ; 
GOODALL A FILS, me Wellingtoi ; 
et DAGLI8Î1 A FRERE, nie Queeu, ouett.

e CONVOIS a PASSAOKtiS^ 
Tous Les Jours 

U EARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal. avec le chemin de fer Grand Tronc. Verv 
mont Central, «t les trains du chemin de tel 
Delaware et Hudson, dont les ligneu ■ étendent 
jusqu'au* Pr ivinces maritim»* et aux villes dr 
Nouvelle Angleterre, Troy, '’twny et New-

A partir 
caleront 0<
Hartant

ment, au moyen 
meau qu’ils avaient à la bouche. 
Tout cela allait bon train,et tout 
cela faisait un terrible vacarme, 
lequel heureusement pourtant 
ne m’empêcha pas de dormir.

Le lendemain, vers dix heu- 
du matin, l’envie me prit 

d’aller voir comment cette dia
blerie était faite. Il n’y avait 
pas cinq minutes que j’y étais 
lorsque l’on voit arriver à bride 
abattue deux cavaliers qui nous 
crièrent blêmes d’émotion qu’ils 
avaient vu les soldats et qu’il y 
en avait en masse. Une pierre 
tombant dans la mare aux gre
nouilles n’eût pas obtenu un 
silence plus complet. Au diable 
tambour et chalumaux ! Les 
danseurs demeurent sans jarrêt, 
les chanteuses sans voix ! Mais 
le plus comique fut de voir des
cendre piteusement de son ar
bre sacré le dindon pleurnicheur 
qui tout à l’heure 
croyait guère inférieur au maî
tre de la nature. Ce qui ne 
l’était pas beaucoup moins, 
c’était de voir les pauvres dan- 

euy-mêmes, le ventre plat, 
déployer une activité fébrile à 
dépouiller leur fameuse loge de 
médecine, ce bijou, cetto mer
veille, tout à l’heure l’objet de 
leur orgueil, maintenant de leur 

Mes Montagnais, en

Lee Médecin* reconnaissent son 
efficacité.

masses:"
ter sur l'efficacité

NO. 450, RUE SUSSEX
W. O. me KAY»JS“ On peut toujoursd=Kidn.,WorV'R N C|ir|[] s„. vt. 

“Le "Kidney Wort" a guéri ma temme

éuit mu, Ue.

res
du 29 Juin 1885, les trains oir

d’Ottawa. Arr. A Montréal 
ii.ni. 11.80 a.m.

4.50 i».ui. 8.20 p.ro.

Prij/irlëtaire.
Ottawa, à Duc. 1884 lan

DANS DES MILLIERS DE CAS

Dr ALFxiED SaVARD
qui n’est pas irritant, mais efficace, dont 
l’effet est sur et qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.Ttefr II purifie 1

Hr'l de Montréal. ! Arr. ft «Sttawe 
8.45 a.m. | 12.10 p.m
4.:t<‘ t».m. I 8.2.» p.ro.

Tousles convoie à passagère se rendent itiec- 
tement à Montréal, sans changement de ohare 
ni de locomotive et indépendamment de tous « 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
itiu se raccordent au Coteau avec le

BuncAU :
NO. 376, RUE CUMBERLAND.le anng. fortifie el 

nvelle vie à tous les or
ganes importants du corps humain. Il réta
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé-

[illï!î Ancienne îôeiilence du Dr Prévost 
Ottawa, "ai

train direct pour Toronto et tontes les 
étalions intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montreal à 8.45 du 
se raccorde aved l’express de nuit 

venant de Boston et New-York vià Soring- 
tield, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p-m- 
viâ Fichbnrg à 6.00 p.m. et New-York è 
t.30 p.m., arrivant à Montréal k 8.25 du

JEMIN OE PREMIERE CLASSE

„ MERS CANADIENS 
IRESu,1 DES ° UYSPEPTIQUES

reuses.VO- ferronnenes à bon ma 
leg chez

Pour les meillex, $1, sous forme liquide ou en ,ioudre. 
En vente chez tous fes pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
WELLS, RH’HAHDSOX * II., Bur'.lnglol, Vf

eures r

McVOVGALL & Cl ZSBj
ancien magasin de ce genre à 
tabli en 1850. à l’enseigne de V

GROSSE TARR1ERE,

Rue 'jssex, et coin de la rue IMr
CHAUDIERES, OTTAWA.

Et à MATTAWA, P.Q

Pri
matin

préparation guérit,
> aes Tuberculeux

Cette
la Dyspepsie _ 
naires, les indigestions, 
Débilités générales, les nu 
des Reins, les hydropisies

Préparé par le

ou poitri» 
ralgies. les 
du Foiv et

les Név 
aladies 
i et les Rhumatis

Ct‘ti KT RAILS NEUFS KN ACIBRencore ne se
Dr N. LACEETE.

Lévis, P.
Prix : 30 vis lu bouteille.

En vente chez les pharmaciens e1 
dépôt

hïSPÏÏEÏ Krantora à SCraffTt™

agraire est transféré sans frais extra et sans que 
e passager ait à s’en occuper.

Le bagage est ohéqué pour n’importe quel en-
Iroit. . . __ues billets et tout autre renseignement pen- 
/ent être obtenus aux bureaur du Grand Tronc- 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des train? son' 
réglés d’après l’heure du TCèmMgémtiéft.

Gérant

ma
MCDOUGALL & CUZKER

sans
cou

3 ctobre 1883. KLZRAR ALAR1E,
71 rue Bolton, Jttawa.

L0B6A1HSHE d L’HOM Fneufs i.26 iuillel 1684ou une
mois que j’ai passé dans cet 
fer, j’ai eu presque chaque jour, 
sans mot dire, le dégoût de voir 
passer et repasser devant moi 
un jeune homme vêtu d’une 
be autrefois magnifique, mainte
nant souillée et coupée à la 
taille du sire qui la | ortait, etc.

Ne sachant comment se tirer 
du piège où ils se voyaient pris, 

Montagnais s’avisèrent 
le dix mai. d’entrer en pourpar
lers avec les Cris, et commencè
rent à leur offrir un certain 
nombre de leurs bêtes à cornes, 
à condition d’obtenir pour leurs 
familles la liberté de s’en retour- 

là d’ou elles n’auraient dû 
au Lac Froid.

créateuren- Est l’œuvre .a plus complexe du 
et quand ce mecankme si complique, et 
artiatement fail, rat ilérang* par !» moli- 
die, on doit rechercher le moyen .e pier 
efficace, et ceS secours doit être demande 
aux plus expérimentés, car le corps humo n 
est quelque chose de trop prê.-.ie'.,; r r 
être négligé. Alors s élnve la question 
•• Quel mededtt employer r"

Le Dr Ose»* J hakm-.ssi n, de lUmvei 
silé de Berlin, Allemagne,a fait unee' . e 
de toute sa vie, du système nerveux et
geI ’’bEs'hEMKUBB GUKHISS!- NT

dérangement du syssèmt | 
-ompris lu Spermathroue, Gc.- ‘ 

Sphilie, la Stricture et i'impor-

L’IlVhlt! L’HIVER!A. G. PEDKN,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa 22 août 188-1.
au-

honte.
voyant cela, avaient une figure 
réjouie que je ne leur avais pas 
encore vue depuis que les Cris 
les avaient pris au piège. En 
moins d’une heure tout le pata- 
clan fut embarqué dans les 
charrettes ou sur le dos des ani
maux ; et l’on se hâta de quitter 
ce lieu néfaste.Au bout de quatre 
milles de marche, nous nous 
trouvâmes devant une vallée 
large d’environ 800 
Nous y descendîmes et passâmes 
par le lieu même où, le surlen
demain, devait avoir lieu la fa- 

bataille.

J. B. A1UAL Importateur et raanufartnri r de

Chapeaux, Casques, 
Mitaines, Capots

en Fourruies, Etc.

PEI NTfiE, ,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
kt VITRIERversnos Toute Débilité ou

Des avdHages extraordinaires sont ac
tuellement offerts aux Dames qui désire
raient se procurer des

nerveux, ) 
ui'iée, ia 

tenue, etc,, etc.
PAHUEQUE vous avez ele trompe e 

abusé par les CHARLATANS qui prétvn 
«aient guérir cette classe de maladie, 
n!hésitez pas à essayer «le la méthode dv 
Dr Johaknkssbn, avant que celte raalann 
devienne c.lironiuue et incurable.

3@U GRATIS Sett
On enverra par lu mulie un traite pre 

Dr Johannessen par

MAE HAND DR

PEINTURE
kt de VITRES 

O26 RUE SUSSEX 
t) T T A W A

BORDURES EN PEAUX
DE DIVERSES ESPECES. 

MANTEAUX EN SOIE
DOUBLES EN FOURRURE, 

COLLERETTES. ETC.
U i. Rue Rideau.

verges.
ner
partir, c’est-à-dire 
Car, se disaient-ils finement,une 
fois nos familles parties, nous

tssrs. -p-r" ; aernriiLn:.‘ï.£

deviner leur plani , e: cétot et cek] danB la position
d’ailleurs par trop éviden _pour désavantageuse qui se
eux, qu’en retenant les familles lg6e im iner ° Ah ! si les 
ils mettaient les hommes par la P avaient trouvés là !
même dans l’impossibilité d«i se • lendemain_ heureusement, 
sauver. Ils ne laissèrent pas ür de mau.
toutefois de fa,re semblant d^ ^ vinmes camper
conter de leurs deux oieiUes les ^ eIcellente po8ition,
belles raisons ^ que kur expo {e en face de la pjace par où
salent nos Montagnais,et surtout ^ étions deecendua la veille
d’accepter 1er animaux quils 
leur offraient Quant a la liber- daDS la Tauee' 
té pour les familles de s’en re
tourner au Lac Froid, elle ne

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’ai- 
■>ires ; il surveille lui-même 
tontes les opérations de sa bou
tique, ot ses prix sonl raisonnâ
mes.

aïeux du système du 
[alternent cachet.' a 'cute pireJiinc soûl 
frant de cette maladie, pourv qu vil 
s’adresse à son seul agtni auto .se, u i 
Etats-Unis ou an Canada

HKNHV VDGKLBH 
49, Soi

Divers symptôme= cumpliquva sont uai 
tes par les prescriptions spéoiahîs du doc 
leur Johannessen d’apres l'avis -i un m* 
decin dûment qualiliè. . , .

Toute correspondance conlidenciel e et 
toute réponse est envoyée frais de post* 
payé.

Ne trouvant

Chaussures pour Enfants
D’ECOLE.L! « propriétaires trcuveronl 

grand avantage en le favt- 
.ifiani de leurs commandes 

17 mars 1883

N - vv TCLUB HOUSE J’ai maintenanten mains un immense »s- 
tortiment de chaussures faite à la main. Les 
pratiques trronveront tout ce qu’elles nen- 
v>nt désirer eu fait de chanssores d’an- 
lomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et à bon marché.

Pardessus en feutre, elaqaes doublées et 
non-d ubléei

O. MURPHY'
No. 636 côté ouest de la rue Sussex.

UI)
Ancien Poat«;de5P. O’MEARA

la
20 22 ET 24, RUE GEORGE

VAUN &, ADAM,
4local» et Notaires 1-ubllc*.

ARGENT A PRETER.
BUREAU : 26 rue Sparks,

I’Hotel Russell.

Get e maison a ete rep&rée, dôcorée et 
ce à neuf, avec toutes les

A iéltofations Modernes
Des avantages spéciaux sont offerte auj 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue dee men 

leurs marques de
VIib, Liqueur» et Cigare».

84 -1 an

-à-visConservatoire de Musique,
333 RUE SUSSEX.

JULEti HAEMERS,

—Faite» l’eeeai oe i» VtLI 
Kl*. C’eat la roellienre |»oi*- 
luade contre la cbnle de» 
elievenx et I* Call lue. Be 
vente cher. C. O. IMGIBB, 
Fharmaeteu,

A. A. ADAM.J. t. VAUN,
M. A.lttm, membrr: du barreau de Qué- 

dea affaires reque-bec, s'occupera aussi 
rant son attention dans celle province. 

Î8 livrier WthT. P. O'CONNOR, Prop. Prix moderéajpenr commençante.
13 octobre 188a—la.

lan
‘A suivre) Ottawa, 2>pt 181*
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L’endroit pour acheter desN’oubliez pas la grande excur
sion du cluD “Le Çanadien ” à 
Valleyfield, mercredi.

Melle Rose Gogh tau a joué à 
l’Opéra, hier soir, dans"“Our Joan.” 
Elie est loin d’égaler la réputation 
qu’on lui a faite, e» à part deux ou 
trois acteurs passables, sa troupe ne 
compte que des talents médiocres. 
Une couple de mises-en scène ont 
été fort bien réussies et rappelées 
avec enthousiasme par l’auditoire.

Tout le personnel du Théâtre 
Royal se réunissait, samedi der
nier, pour présenter à son habile 
et actif gérant, M. Howard, une 
belle montre d’or avec les com
pliments d’usage.

M Howard s’est tiré spirituelle
ment d’affaires et a fait passer un 
joyeux quart d’heure à ceux qui 
venaient ainsi de lui témoigner 
leur estime et leur amitié.

Nos félicitations à tout le monde.
On joue “ Une cause célèbre,” 

cette semaine, au Théâtre Royal 
Jamais peut-être les divers talents 
artistiques que compte la troupe 
Gilmour n’ont été mieux et davan 
tage mis en relief que dans celte 
attrayante composition dramatique.

Il y avait salle comble, hier soir, 
en dépit du mauvais temps et de 
la présence de Melle Rose Coglan 
et de sa troupe à l’Opéra.

M. Gilmour, dans son rôle :1e 
Jean Renaud, Mlles Fletcher, Har
lan, Gilmour. Howard et Madame 
Post, MM. Hartsall, Denier, Red
ding, Drumeir et Kearney ont été 

joue
avec beaucoup de talent et d’en
train ; tandis que M. le prof. Du- 
q îette et son orchestre soulevaient 
à plusieurs reprises les applaudis
sements de l’auditoire par leurs 
charmants et gais accords.

Qu’on se dise tout cela et qu’on 
aille en foule entendre “ Une cause 
célèbre.”

RAPPORT DES COMMISSAIRES 
DE L’ECOLE DE ROCHES- 

TERVILLE

RECETTES AGRICOLESAVIS A QUI DE DROIT
▲H

Dans lin rapport sur les expérien 
ces faites à la terme de l’école 
d’agriculture de Sairt-Rémy, en 
France, se trouvent les intéressants 
détails qui suivent au sujet de 
l’alimentation des chevaux :

l,e foin de bonne qualité, bien 
récolté et bien conservé, est un 
élément essentiel de l’alimentation 
des chevaux. l,e foin n’est jamais 
trop bon pour eux, leur aptitude 
digestive étant moindre que celle 

Messieurs—Les commissaires de des autres herbivores ruminants, 
l’école de RocUesterville ont l’bon- l.e foin est soigneusement fauché 
rieur de vous présenter leur rapport au debut de la floraison, séché, 
annuel comme suit: salé et conservé sous un abri bien

Le nombre des enfants fréquen- aéré. Le foin nouveau est recher- 
taut les écoles ayant augmenté clié des chevaux ei n’a aucun effet 
considérablement, nous nous sum nuisible. Ou le donne co"pé pom
mes vus forcés d’ouvrir une pou le mêler aux autres aliments, on le 
velle classe et d’engager une non- secoue pour eu exclure la poussière, 
veile maîtresse ; ce qui nous a Lu foin haché profite mieux nue 
rermis de recevoir tous les enfants le foin entier ; il se mêle avec la 
qui se sont présentes. Ceci a natu- luserne, la paille hachée, du son, 
i-Mlenieut augmenté les dépenses des carottes, des fameux ; le tout 
dÿ I’- rôle, mais si peu en considé- bien humecté douze heures avant 
ration du bien que cette nouvelle de le donner à manger.
Classe est appelée à produire, que La luzru’.e (que nous porrions 
nous sommes aftrs que vous nous cultiver dans notre pays,) a une 
approuverez d’avoir fait cette amé- belle couleur verte, sans laches 
lioration. noirâtres, sans moisissures, elle est

Nous avons le plaisir de vous plus nutritive que le foin ; mais 
annoncer que le nombre des cou- donnée seule, elle échauffe trop les 
tribuables est plus grand cette chevaux.
année qu’il ne l’a été durant ail- Le trèfle est inférieur à la luzer- 
cone des années précédentes; mais, ne, les chevaux s’en dégoûtent 
en feuilletant le rôle de cotisa- promptement. Un ne le donne que 
lion, nous avons remarqué qu’il y dans une faible proportion, en 
a beaucoup de catholiques, dans mélange.
cette section, qui ne supportent pas La paille est un. bonne nourri- 
l’école. S’ils se joignaient à nous, ture, mais à condition d’être bien 
les frais d’entretien de l’école s’élè- saine, et d’avoir été coupé avant la 
veraient à très-peu de chose pour pleine maturité des céréales. La 
chacun. Chaque contribuable de- paille d’avome parait être plus 
vrait voir à ce qne ses amis s’ins- nourrissante que les autres La 
cri vent comme supporteurs de paille saine et fraiche est un bon 
l’école. Remarqu z, en effet, que auxiliaire au foin.

êtes tous obligés de payer la L’avoine est l’aliment par excel
la xe d’école, et que si vous n’êtes lence du cheval de travail. On 
pas inscrits comme supporteurs des aplatit toujours celle qui est desti 
écoles catholiques, votre argent va née aux vieux chevaux; autrement, 
aux écoles protestantes. une grande partie n’eut pas masli

Ayant trouvé, après en avoir quée et partant pas digérée.
l’expérience, que le chauffage L’orge à l’état de farine rafraî 

moyen du charbon était le plus chit les chevaux, mais ne leur 
économique, nous avons échangé donne pas d’énergie.

poêles à bois pour des poêles Le son est utile ; on le donne en 
à charbon Maintenant, l’école est borbotage et en petite quantité, 
mieux chauffée, les enfants jouis- Carottes—Les chevaux les man 
sent de plus de confort et cela à gent avec avidité, leur poil devient 
bien meilleur marché qu’aupa- alors luisant. La carotte donne de 
vant. la force aux chevaux de travail,

elle permet de diminuer la ration 
d’avome, non de la supprimer en
tièrement.

Fourrages verts—Les chevaux 
sont soumis au vert tous les ans 
pendant quel; nés semaines Ce 
régime les rafraîchit, les purge et 
les met en bon état. Un ne les 
change pas brusquement de ré
gime ; on mêle graduellement le 
vert au sec, au début et à la fin.

Boisson—L’eau de puits donnée 
aux chevaux est pompée un peu 
d’avance pour lui faire perdre s 
crudité et on y mêle un peu dt 
farine. Ce système évite des acci
dents très fréquents chez les culti
vateurs qui ne prennent pas ces 
précautions.

Rationnement—Les chevaux re 
çoivent trois rations par jour Au 
début on leur donne du foin à 
plusieurs reprises. Les chevaux ne 
mangent qu’avec répugnance te 
foin imprégné de leur respiration. 
Au retour de l’abreuvoir on leur 
donne un mélange de foin, luzerne, 
paille hachée, avec son, carottes, 
puis une ration d’avoine. Les 
rations trop fortes ont presqu’au- 
tant d’inconvénients pour la santé 
que les rations trop faibles. Lors
que ’e cheval a trop d’embonpoinl, 
on diminue sa ration et on aug
mente sa somme de travail.

des Jeunes Libé 
de cette ville

L’Association 
i-aux-Conservateurs
s’assemblera à la salle urdinane de 
ses réuuions, No 31» rue Rideau, 
jeudi, 7 courant, à 7.30 p. m., pour 
procéder à élire ses officiers pour 
Vannée couvante et s’occuper d ai
res de routine. Les membres sont 
priés de se rendre en grand nom- 
bre.

A*sr rrblêe annuelle des contri
buables de l’école de Rochester- 
viile, le 30 décembre 1885.

M. L. Duhamel est élu président 
et M. L. A. Dorion secrétaire,.

Les commissaires présentent leur 
rapporl :
Aux contribuables de l'ccole de Ro- 

rheslerville :

lour «ii moiiJ
lour quatre i8»- EST À L'ANTIQUE ET RENOMMÉ MAGASIN -*0

lOl-Ru » Edition

Pour l'année.On y trouve ce qu’il y a de mieux en fait de Marchandises. 
Comme les Fêtes approchent, je donnerai jusqu’au 1er Janvier

Par ordre,
,1. P. Fisher, 

Secrétaire.

I V SUPERBE PRESENT !
I.KS ELECTION^ MUNICIPALES LM IIIS L------ ; A QUICONQUE ACHÈTERA :-------

Tout s’est passé très-paisible nient 
„ élections d’hier en cette ville. 
Le nombre des votes enregistres 

été de
5 ïbz de mon Célèbre Thé de 45 ctsaux

LEdifférents bureaux a
considérable que 

est Jû sans
aux
beaucoup moins 
l’an dernier, ce qui

doute à ce qu’il n’y avait 
la mairie et au

Toutes les Marchandises sont garanties pures de tout alliage, 
et vendues

.

(Italie elaucun
pas d’élection pour 
mauvais temps.

Ces résultats de la volution ont 
été comme suit ;

A BON MARCHE NOUV

quartier victoria XTxxo Visite, s’il vous plait
JKTo. lOl H.UB RIDEAU,

Nous al 
bl.cation d 
Notre cho 
vr age tou 
d’une mori 
la plus sévi 

Nos leett 
niquer < 

voisins et c 
ions ceux 
la bonne el 
neat sans c

i

1
sJ A l’enseigne du Drapeau Blanc.
«

g

J. B. C. DUNN.33
:$ 1560 4

60 4
48 20

92No. L...
No. 2....
No. S....

Totaux... 207

QUARTIER WELLINGTON

27.. 56 1159

PLitiES i>’AUTRUCHES 
Frisées, ITettoyées et Teintes

DANS LES

Dernières Couleurs et Goûts

53168 28 mu
admirables de naturel, ont

'£ I
1 SA 3C

8999 126
115 106 
135 105
84 72

DE LA SAISONNo. 4 
No. 5 
No. 6 
No. 7 
No. 8 
No- 9

63 Eu Uu Jour Après l’Ordre Donué 

VIEUX OR.BFB REMIS A N'EUE

- Coutellier
TEINTURIER PARISIEN

UO- 15, RITE, ELGIIT, OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)

QUI SE64
VOUS54

876961 Si la pl 
comté de C 
déeà un ( 
gouverner]] 
Ions qu’au 
être dit qui 
de près ou 
notre silen 
cette injusl 

Dans ce 1 
lendemain 
M. Waller 
qu’il n’a ei 
race dans 
gouvernem 
tout îéoerr 
M. Gouin. 
capitale tr 
Nous avoi 
McIntyre < 
d’hui, fait 
tées lettre 
occasion e 
l’heure qu’ 
lui et les 
priver plu 
canrdien-fr 
estdue.dan:

Et pour 
tâche de ce 
été jusqu’à 
d'un honni 
Dr St Jean 
geons pas, 
les idées 
avons cornl 
nous a pai 
public de 
longs états 
de sacrifice 
râbles doh 
faveur du i 

Ainsi, n 
bien entent 
ou tout aut 
race n’est 
du comté 
sabilité de 
reposera u 
du gouveri 
McIntyre, 1 
ci pies à Ott

136103 116

PRESENTS POUR NOEL ET LE 
1er DE L’AN

493597 594

ST GE0R6E

2 >.
I l i

$ 1 g
.. 86 78 84

...... 84 86 98
.... 66 51 51 
.... 37 35 28 

i....... 62 78 -44

Totaux

QUARTIER fait Les personnes qui désirent ache
ter des présents trouver-'llt à mon 
magasin un très-joli Cl >ix d’ojets 
bien propres à être donnés • omme 
étreunes, tels que : Cartes de 
Noel et du 1er de l’an avec inser t 
lions en français et eu anglais.

Livres de prières reliés avec 
élégance, livres d’histoires avec 
gravures coloriées pour les enfants.

Beaux objets de piété d’un fini 
tout nouvea i.

Albums avec couverts en peluche 
en cuir et une grande variété d’ati
tres articles qu’il serait trop long 
d’énumérer ici. J’ai aussi un ma
gnifique choix de jolis jouets pour 
les enfants.

Tout sera vendu à bon marché 
P. G. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

au
13 mars, ’85

nos
CLUB DE RAQUETTES

LE CANADIEN,”
D’OTTAWA.

Excursion â Valleyfield, P.Q

DIAMUND DYES
N.. 10. 
Nu. H- 
No. 12 
No. 13 
No. 14

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
momie, éblouissant tqus les yeux.Depuis longtemps le besoin d’a- 

maison d’école se 
mais le bureau 
le faire Cepen- 

îl fallait construire une

335 328 335 grandir la 
faisait ,-entir ; 
ne pou vavt 
dant
allonge, car il était impossible aux 
institutrices de demeurer plus 
longtemps dans leur logement qui 
était trop étroit Le bureau s’est 
en conséquence adressé à la Corpo
ration Episcopale, à qui appartient 
la maison d’école, et elle a consen
ti à construire l’allonge en ques
tion. réparer le toit, poser un nou
veau plancher au deuxième étage 
el à reculer lu hangar, à la condi
tion suivante : que le bureau loue
rait l’école et paierait un loyer de 
cent vingt piastres par année, pen 
dant cinq ans Le bureau a 
accepté celle condition et ainsi 
que vous avez pu le voir, les répé
tions demandées ont été faites.

A la demande des contribuables 
de Mechauicsville, nous avons con
senti i diviser la section eu deux. 
A l’avenir, il y aura donc deux 
sections : Ruchesterville et Mecha- 
nicsville. La section de Mechanics- 
vil e comprendra tous ceux qui 
dem u rent du côté nord du che
min de Richmond,et la section Ro- 
cheslervtlle tous ceux qui demeu
rent du côté sud du dit chemin.

Le bureau s’est efforcé d’ad minis 
tier les affaires de l’école aussi 
économiquement que possible et 
nous espérons q ie vous serez satis
faits de su gestion.

Le commissaire sortant de char
ge, cette ’anime, est M Laurent 
Duhamel, et vous serez appelés, 
dans un instant, à lui choisir un 
r mplaraiii.

(Signe) Laurent Duhamel, 
Richard Cornwall,
Félix Labrèi lie.

Totaux

NAux ElecteursQUARTIER BV

Les échevius de re quartier, MM 
et U'Keefe,

✓°ar le Chemin de Fer Canada 
Atlantique,Germain, Heney 

avaient été réélus par acclamai on 
le jour de la nomination.

DU

QIÎAKTIBB OTTAWA. MERCED ul, 6 Janv. 1886
QUARTIER OTTAWA

Billets de retour - $M*5t>

Départ à 8 hrs. a.m. Retour Jeudi, 
le 7, à 8 hrs. p.m.

SfcarBiliets en vente chez MM. Ga
gné k Cie., 277 rue Wellington.

i i f iun
............. 75 64 64 43

....... 85 77 82 40

....... 100 98 102 78
............ 04 55 56 74
'.......... 10 U 6 27

MESDAMES ET MESSIEURS,—

Je vous offre mes plus sincères reraercl- 
ments pour :e témoignage de eonfiance 
que vous m’avez donne h er. en me rééli
sant échevin du quartier Ottawa pour 
l’année 1886.

Je tâcherai de m’en montrer digne, en 
sauvegardant soigneusement vos intérêts 
particuliers, tout en ne négligeant pas 

de la cité en général.
J’ai l’honneur d être,

Mesdames et messieurs,
Votre très-humble serviteur, 
CHAH. DESJARDINS

Ottawa, 5 janvier 1886.

AVIS SPECIAUXNo. 20..............
No. 21..............
No. 22..............
No. 23-...........
No. 24............. iLa Svrucine—La sprucine comme 

remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme dunette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty 
G. U. Dacier, Ottawa.

Encore une fois, l’éclair s’allume 
et le Ciel va tonner, pour éclaircir 
notre horizon parses bienfaits.

Seigneur que votre boni» est 
grande, en daignant si bien nous 
protéger ; toujours de vos enfants 
vo :s vous faites bien comprendre, 
surtout à l’heure du danger.-

Montres, joncs de mariage et 
bijoux de tous genres et à bas prix- 
Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente, smon l’argent sera 
remis Chez H. Norez, rue Rideau, 
No 30.

Huître# a très bon marche* 
venant d’etre reçues cher, Mc- 
Donell el Fil» un mon#, 121 
rue Kideau.

On a besoin immédiatement de 
1000 personnes pour acheter notre 
célèbre thé du Japon, 8 lbs. pour 
81 chez N. A. Savard, rue Dalhoo

i

334 306 310 262Totaux ... A VIS est par le présent donné que. 
J\_ conformément à une résolution du 
Bureau de Santé Local de la cité d’Otta
wa, toute glace coupé) sur la rivière 
Rideau ne pourra pas être offerte en vente 
ou vendue dans la cité d’Ottawa. Toute 
glace ollerte en vente dans la dite cité, à 
compter de cette date, devra avoir été 
prise sur la rivière Oitawa soit au-dessus 
de la chûle des Chaudières ou au-dessous 
jusqu’à la •' Pointe Earnscliffe ” et pas à 
moins de cinq pieds du rivaae.

WM. I\ LET T, 
Secrétaire du Bu eau de Santé

A part M. Cunningham qui a 
cédé volontairement sa place à M. 
Dalglish, dans le quartier Victoria, 
et M. Bingham qui a été battu par 
M. Laverdure, dans le quartier Gi

les echevins de l’année
î

tawa, tous 
dernière se trouvent reélus par de 
nonnes majorités.

L’ALMANACH D'J PURGATOIRE OU 
ANNUAIRE

De l’œuvre des âmes du Purgatoire vient 
de paraître. Il est toujours très-intéres
sant, et ou le lira avec beaucoup de plai
sir et un grand prolit, Nous le recom
mandons â tout le monde, i )n le trou
vera chez L. A. St Louis, 1527 rue Notre- 
Dame. Il contient 80 pages et ne se vend 
que 5 cents. En voici le sommaire :

Excellence de la dévotion aux âmes du 
Purgatoires—Que votre volonté soit faite 
dans le ciel et sur la terre et dans le Pur
gatoire—Fondation de messes—Lettres de 
France—La messe du missionnaire—-Trai
té de l’amour de Dieu par St François de 
Salles—Les amis particuliers du bon Dieu 
—Lettres et petits traits concernant Vœu 
vre—Les sentences d’or. Qn peut aussi 
se le procurer à Ottawa cl ez M. Eugène 
Têtu, No. 83 rue Waller.

1000 personnes sont priées de 
se rendre aussitôt possible pour 
acheter le célèbre thé .lapon, 8 lbs 
pour 81.00. N. A. Savard, rue Dal 
hou&ie.

UN CONSEIL PAR JOUR1 Ottawa, 29 déc. 1885.
Le pétrole était jadis employé à 

l’intérieur comme antispasmodi
que et comme vermifuge. On 
croyait même qu’il était nécessaue 
de "donner autant de gouttes que 
l’enfant avait d’années.

Aujourd’hui ou ne l’emploie 
guère qu’à l’extérieur contre les 
engelure?, et parfois avec succès 
contre la gale.

On l’a recommandé en frictions 
contre les douleurs.

U JF
LE MOtiDE ET LA VILLE

«tA son assemblée d’hier soir, 
l’Union St Thomas a élu ses offi
ciers pour le premier semestre de 
lt?86. Nous publierons,dans notre 
prochain numéro, le rapport du 
trésorier de l'association et la liste 
des nouveaux dignitaires.

N’oub.iez pas la grandeexcur- 
Mon du club “Le Canadien ” à 
Valleyfield, mercredi

Il y aura assemblée du Cercle 
Lafontaine, à la salle de l’Union 
St Joseph, vendredi soi*-, 8 courant. 
Tous les membres sont instam 
nient pries de s’v rendre.

Durant l’année 1885, la brigade 
du feu d’Ottawa a répondu à 85 
alarmes, l^e chifFn en avait été 
de 00 l’année précédente.

M. Joseph Groulx, de cette ville, 
est parti ce malin, avec cinq super
bes attelages doubles, pour aller 
travailler, aux gages de la maison 
McLaren, dans le district de la 
Gatineau. Nous lui souhaitons 
bon voyage et bien du succès dans 
son entreprise.

AVIS AUX ENTREPRENEURS
DES SOUMISSIONS cachetées distinctes, 

adressées au soussigné et portant la sus- 
cription “ Soumission poi r Edifices Pu
blics, à Peterborough, Ont.,” seront re
çues jusqu’à MARDI, le 20e jour de Janvier 
prochain, inclusivement, pour l’érection 
d’Edifices Publies, pour

LE BUREAU DE POSTE
Et le* Bdimk de la l>oaa»e et dit 

Revenu de l'interleur
A Peterborough, Ont.,
On pourra voir les plans et les devis au 

Ministère des Travaux Publics à Ottawa, et 
au bureau de J. B. Belcher, architecte, 
Peterborough, le et après VENDREDI, le 
18ôme jour de decemore courant.

Je #ui# heureux d’iuformer Commissaires.
Ion# le# marvhMiid#el town le» Après l’adoption du rapnort, il 
employe# de bureau qa’ll leur est rrorélé à l’êlc'ctio > d’un corn

sÆ-riÆÆ i
Restaurant International, 12 j M- «1 N- R a Me y éiu par acclamation.

L. Duhamel,
IL ésideiiu

E. 6. LAVERDUREsie. LA FÉTet 14 rue Cirorge.
P. 8.—J’ai au##! deux « ham- ! . .

bte* a louer.
Tout élu h on société an r» 

r usage «Pline chambre ois 
Mille, soit pour tenir nue a#- 
#emblee on tout autre reunion 
an rent an rant International. 
18 et 14 rne George.

Huîtres, lunch#, etc., prepa
re# le pin# promptement po#- 
Bible.

MAGASIN GF.NF.HM Db Les soumission uniras devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites stric
tement conformes aux formule» imprimées, 
et signées par les soumissionnaires mêmes. 
La soumission pour chaque édifice devra 
être faite séparément et des formules impri
mées seront fournies pour chacune.

Chaque soumission devra être accompa
gnée d'un chèque de banque accepté, fait 
payable à l’ordre de l'honorable Ministre 
des Travatx Publics, pour un montant égal 
à cina pour cent du total de la soumission. 
Ce chèque sera confisqué si le soumissionnai
re refuse de signer le contrat sur demande da 
•e faire, ou s'il ne le remplit pas Intégrale
ment Si la soumission n’est pas acceptée, 
le chèaue sera remis au soumissionnaire. -, 

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
pins basse, ni ancons des soumissions.

Par ordre.

C’était h 
Toute la 
d’Ottawa 1 
brée.

Celte fêi 
rer, dans 1 
manifestai] 
Gentils, es 
appelée “J 
les Mages c 
au Fils de 
l’humble 
étaient, sut

i

FSEiiOMEKll i
CC JR DE POLICE

Madame Thomas K) ft- Id

née DUMOUCHEL.
147 Rue Sparks Ottawa

-'ne* du juge 1 /Gara)
• ttawa, 5 janvier 1886. 

et il< sordre, $3 .l a-

Vous trouverez chez moi tout ce 
qu’il faut dam cette ligne

(Pi'

Ou ils, (tous, Câble, chaîne. 
El to.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastic
usse, 2$ d'mende et 8'de DECESm nrc et $2 

J. Cook, i
Ce malin, à l’âge de 1b ans, Lucie 

Groulx, épouse de M. Augustin Roy. Les 
funérailles auront lieu jeudi matin. Le 
convoi funèbre quittera la résidence de 
son fils, M. Damase Roy, coin des rues 
Queen et Broad, Chaudières, à 9 hrs. a. 
m., pour se rendre à l'église St Jean Bap
tiste et de là au lieu de la sépulture.

Parents et amis sont pries d’y 
sans autre invitation.

Meëes Parisiennes, dernier goût, grande 
de ehapeeux d'été. Notre assorti- 

qui r.eet d'arriver el 4ee plus com-
jos. Lafv ;.ier, pour avoir vole 

que a p artei» tnt à M. Gi.-oux, deux

D< sro< lie, pour avoir 
mari, cause i m se à demaiu.

un cas-vaneie
Etc.

Comme par le passé un assoi t 
meut complet de

’7,i.s. insulté s n
Dame Thomas By/Uld.

N’oubliez pas la grande excur- 
du cldb “ Le Canadien ” à

lain QUINCAILLERIE. 
69 & 71 Rue WILLIAM

À. GOBEIL,
Secrétaire.8 lbs d<- thé Japon pour $1.00. N 

A. Sivurd, ni# Dalliousie.
non
Valleyfield, mercredi.

assister
Ministère des Travaux Publics, i 

Ottawa, T deo. 1886 j
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